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Sur un  au tre  (b )  : 

consilium, M .  F u lu i  
legati Olossi- 
ta n i  C a m p a n u s  
[.Fid]en ti[nus  a t . . .],

Sur le tro isièm e (c )  : 

[Oloss]itani 
S e m p ro n iu s  
C a m p a n u s  F i -  
d en tin u s  at- 
uersari  
M . . . .  in ique  
Nem. . . n t .  . .

Parmi les personnages cités il y 
a trois des principaux représen­
tants de l’empereur dans la pro­
vince : le legatus Augusti (pr. 
pr.), un des legali Augusti préto­
riens, qui sont sous les ordres de 
celui-ci, et le procurator Augusti.
H. G. Pflaum a attiré notre at­
tention sur le n° 2477 du C. I. L., 
II, où les trois fonctionnaires fi­
gurent dans le même ordre. As­
sistés de leur consilium, ils ont eu 
à connaître d’une contestation, 
sans doute à propos de limites, 
survenue entre les Olossitani, 
gens de la région d’Olot, province 
de Gérone, et les Indicelani, à 
l’extrémité orientale des Pyré­
nées (Schulten, P. W., R. E., IX, 
col. 1368).

Maturus, le procurateur, sem­
ble bien être, selon H. G. Pflaum, 
Marius Maturus, le seul procura- 

'teur à avoir porté ce cognomen

et au revers :
Fuluus legatus Au­
gusti Rufus legatus 
Augusti Maturus 
proqurator Augusti 
legati atuocati [ Indi] -  
cetanoru[m\.

et au revers :
[Ful]uus legatus 
[Aug]usti Rufus lega­
tus Augusti Matu- 
[ru]s pro[cu]r[at]or 
[ .Au]gusti [c]ons[i]lium 
[legati] atuoca­
ti [ .Indice] -  
t[ano]- 
ru[m\.

très rare, qui était en 69 procura­
tor Alpium maritimarum (Tac., 
Hist., II, 12 ; III, 42-43). Dans 
ce cas, le légat propréteur, T. Au­
relius Fulvus, ne serait pas le 
père d’Antonin le Pieux, consul 
ordinaire en 89, mais son grand- 
père, qui, après avoir obtenu 
d’Othon les ornamenta consularia 
en 69 (Ibid., I, 79), aurait été 
envoyé en Espagne citérieure par 
Vespasien.

P. 202-209 avec fig. et 
pl. LXXXIV, 2 et 3. A. Beltrân. 
A Carthagène. Liste de tous les 
lingots de plomb estampillés trou­
vés dans les dragages du port 
(17 noe). — Inscriptions sur des 
jas d’ancres en plomb trouvées 
dans la mer (3 nos).

IX, 1948-1949.
P. 21-22. J. Álvarez y Sàenz 

de Buruaga. A Mérida. Épita-


